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Telle une fourmilière 

Les idées fourmillent 

Si on m’avait dit cela hier 

J’en aurais pas mis ma tête sur un grill 

 

Elles veulent toutes sortir 

Courir 

S’exprimer 

Etre raconter 

 

Elles ne veulent pas rester enfermer 

Elle en ont assez de se cacher 

Comme un enfant, en moi, elle mûrissent 

Et puis, comme à une corde sur le feuille grâce à mon stylo, elle se hissent 

 

Elle se battent 

Veulent toutes sortir 

S’enfuir 

Pour mieux s’exprimer et peut-être se défendre contres les attaques 

 

En tout cas 

Elles ont hâte 

Mais quand je prend mon stylo, elle ont fait le premier pas 

Comme dans un gâteau, lorsqu’on met la pâte 

 

Elles viennent 

S’organisent 

Parfois à l’avance préviennent 

Puis sur la page blanche risque leur mise 

 

Elle se moquent du résultat 

Le plus important ce n’est pas 

Ce qui compte, c’est de participer 

Quitte pourquoi pas à être détester 

 

Parfois peur de décevoir, quoique 

De la même tête , elle sortent 

Donc peu importe 

Si  on apprécie la tête, on appréciera peut-être aussi ce qu’il en sort…quoique ? 
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